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Achat de notre chalet 
Nous nous présentons Francine de Champlain et Fernand 

Gobeil. 

Nous avons décidé d’acheter notre chalet dans le but de 
pouvoir nous reposer et prendre des vacances non loin de 
chez nous. 

Étant propriétaires d’une ferme laitière, nous ne pouvions 
nous libérer que très rarement. 

La proximité de ce chalet a été un point très positif à son 
achat. 

Son isolement, sa quiétude, le décor féérique et situé à la 
limite du parc des Laurentides, nous avons décidé à en faire 
l’acquisition. 

 



Notre chalet 



Lac des Culottes 



Vue sur la montagne derrière le chalet.  



Vue de Chicoutimi   



Montagnes au sud du 

 Lac des Culottes 



Vue sur la montagne côté nord 



Dans la tranquillité… 

À notre chalet, dans nos moments de détente, nous aimons 

profiter de la nature. 

Prendre des grandes marches et observer tout ce qui nous 

entoure. 

Prendre des photos. 

Visiter nos caches, entretenir nos salines et vérifier nos 

caméras de surveillance. 

Sur le lac, le soir venu admirer les couchers de soleil.  

 



Coucher de soleil 



L’hiver  



Cache à l’orignal 



Caméra de surveillance 



L’heure du lunch 



Le plaisir de voir grandir les jumeaux 



Notre famille 

Nous avons 3 enfants et 10 petits-enfants. 

Nous sommes très heureux de partir quelques jours avec un 

de nos jeunes pour leur apprendre à pêcher et de découvrir 

les joies de se retrouver dans la forêt. 

Nous sommes présentement dans la cinquantaine et les beaux 

jours sont devant nous. 

Que pensez-vous que nous vivions les prochaines années à 

notre chalet. 

Détente, relaxation, calme et sérénité. J’en doute… 

 



Nous ne voulons pas de  

ce parc éolien! 
Ce paysage sera transformé du tout au tout. 

Ce qui accrochera notre œil dorénavant sera ces immenses 
tours blanches, virevoltantes et faisant ombrage au soleil. 

  Le soir venu, les battements et le grondement de ces 
éoliennes vont venir nous hanter.  

Le système lumineux de ces tours détruira la vision de notre 
ciel étoilé. 

Nous doutons de la prise des tests de son. 

Peu importe la direction du vent, l’impact des sons dégagés 
par le rassemblement de ces 175 éoliennes, me fait craindre 
le pire. Nous serons entourés de ces turbines. 

 



Hydro-Québec 

Pourquoi ce projet presse-t-il tant? 

N’avons-nous pas assez de courant? 

Pourquoi détruire nos forêts pour vendre de l’électricité au 

pays de l’oncle Sam. 

En plus, l’Hydro Québec a un contrat d’achat avec EDF EN 

Canada pour acheter l’électricité fournie à 9 cents. À quel prix 

Hydro-Québec va revendre cette électricité? 

Hydro-Québec remboursera au promoteur la construction du 

poste de raccordement des éoliennes évalué à 200 millions qui 

paiera? Nous les contribuables? 



Ça presse, le temps file! 

Les pénalités qu’Hydro Québec imposera au promoteur 

seront très élevées. Sont-ils pressés de commencer la 

construction et de faire fi des recommandations du BAPE? 

Les études effectuées sont-elles bâclées ou effectuées avec 

professionnalisme.  

Qui les surveillent et vérifient leurs tests? 

Les employés des ministères sont-ils gagnés d’avance à la 

cause du promoteur? 

 



MRC et MRNF 
Nous payons des taxes scolaires municipales. 

N’avons-nous pas le privilège que nous accordent nos baux? 

Nous perdons nos territoires de chasse. 

Nos lacs seront accessibles à une plus grande population. 

Une nouvelle porte d’entrée pour la Zec. 

Un risque d’accidents plus grands par une circulation plus 
intense. 

Un risque de vol et de vandalisme. 

Nous n’aurons plus le sentiment d’appartenance que nous 
avions lors de l’achat de notre chalet. 



Accidents 

Avez-vous pensé aux risques d’accidents? 

La glace, le verglas; 

Une éolienne qui s’emballe; 

Les risques d’explosion; 

Le feu. 



Projection de glace 

À quelle distance peut-on être en sécurité en voisinant ces 

tours? 



Nous sommes très inquiets! 

Mon chalet et celui de M. Alain Villeneuve sommes bâtis dans 

un cul-de-sac, à peu près 2 km du chemin secondaire. 

Ce chemin constitue la seule issue. 

Quelle inquiétude pensez-vous que nous aurons lorsque nous 

amènerons nos petits-enfants en promenade. 

Comment peut-on dormir avec le risque de feu qui se 

déclarerait pendant la nuit? 

 

 



Comment voulez-vous l’éteindre? 

 

 

 Faisant partie d’un des plus grands parcs éoliens au monde, 

avez-vous pensé au risque élevé d’une explosion ou d’un 

incendie déclaré par ses éoliennes.   

 

 Il y a une réserve de 1000 litres d’huile dans le haut de ces 

éoliennes. Personne ne peut éteindre le feu à cette hauteur 

et les débris peuvent se rendre jusqu’à 300 mètres. 



Le feu d’éoliennes peut durer  

12 heures. 

Lors de grand vent et en période de sécheresse, une éolienne 

qui s’enflamme peut projetée des étincelles, des flammèches 

et mettre le feu sur plusieurs kilomètres très rapidement. 

Si une éolienne est la cause d’un feu de forêt dans le parc des 

Laurentides : Qui va être responsable? 

EDF EN Canada ou le gouvernement du Québec. 

Qui va payer pour l’éteindre? 

 



Déni de l’évidence (Mes Adieux) 

Le groupe Mes Aïeux a profité de sa participation à Star 

Académie du 11 mars 2012 pour lancer un message à la 

population : « Le 22 avril, c'est le Jour de la Terre, le savais-

t ? Le 22 avril, on sera des milliers à marcher dans la rue. 

Seras-tu avec nous quand nous ferons entendre nos voix? 

Quand nous dirons haut et fort que la collectivité reprend 

ses droits. Quand nous clamerons que nos ressources 

naturelles nous appartiennent à nous et aux générations 

futures.  



Mes Aïeux (suite) 

Que l'exploitation de ces ressources doit se faire en 

harmonie avec la nature et que les redevances qui en 

découlent doivent profiter à l'ensemble de la 

population. C'est urgent, c'est maintenant qu'on décide 

de quoi aura l'air le Québec qu'on lègue à nos enfants. 

Le 22 avril met ça dans l'agenda et toi aussi tu pourras 

dire, j'étais là. Ne trouves-tu pas qu'il est temps plus 

que temps qu'on se fasse un printemps? » 


